VERSIONS HISTORIQUES DE LA MELODIE

"RUTU FLU"

Grande Bourrée (du ballet de 1654) (dans le manuscrit "Airs de ballets et d'opéras (...)")
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La bourée dartus (sic) (dans "Suite des danses pour les violons et hautbois(...) 1712)
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"La Bourée de guilheur esty" (dans le cahier de musique de Claude Redon 1661)
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VERSIONS HISTORIQUES DE LA MELODIE

"RU TU FLU" (suite)

"Quelle heure est-il Margot” ou "Il faut toujours aimes, rire & chanter”
9 (dans La clef des Chansgnniers vol.2 p.154, 1717)
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Quelle heure est-il Margot (dans le chansonnier Maurepas)
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"Aiibado de Sent-Fiacre" ou "Ru tu flu" (Dans le recueil de Frangois Célor)
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